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“ Après cela, je vis descendre du 

j ciel un autre ange, qui avril un 
Les Otés de ) Dans son état nor grand pouvoir; et la terre fut éclai- 
la vie (Suie) } mal, l’homme le plus rée de ta gloire, 
intelligent les êtres de la terre a Et U cria avec force et à haute 
ceci d’inférieur à la b>?e, qu’à ses j voix, et dit : Elle est tombée, elle 
premif rs pas dans le ch- min de la j est tombée, la grande Babylone ; et 
vie. Vin*liait brutal lui manque. elle est devenue la demeure des 

Deux faits brutaux : | démons, et le repaire de tout esprit
La bê e se soutient sur l’eau, et ; immonde et de tout o seau immon- 

procié $ d’mstine.t ; l homn e, pom' ! : de, et desquels on a horrenr.
De la science de tontes chosjn 

qu’il lui faut apprendre et que sou 
vent il apprend de mauvaise source 
et mal, surgissent- pour l’homme 
des erreurs graves.

Quand je dL homri r, je dis aussi 
femme, naturellement.

Continuons donc.
La luxure, péché grave, c’est sui

vant mo i opinion, huiubl ment 
suumis à plus competent que inoi, 
l’égr nine dans les choses de la sen
sualité, un espèce d’attouchunent 
hermaphrodite : péché que l'igno
rance du jeune âge excuse, l’homme 
comprenant mal alors sa mission 
sur la terre.

La luxure, péché capital, c’est le 
déréglement—ap.ès avoir compris 
—dans les plaisirs de la chair ; 
c’est l’abus de l’acte pour rien de la 
procréation.

La luxure, crime, c'est la séduc 
lion soi s foi me de force brutale ou 
d'une fausse promesse de manage.

La luxure, blasphème, c’est le 
hors nature ; c’est la ville de So- 
dôme attirant sur elle le feu du ciel 
par les abominables excès de s- s 
habitants.

tBRIC-A-BRAC Je meurs d’envie d’aller plus 
loin, mon bon lecteur ; mais je 
crois vraiment qu’en voilà assez 
pour ce soir.

Personnel
le Capitaine Pouliot, du 

Département des Postez, est de 
retour à Ottawa, d’un voyage de 
que’ques jours dans le bas du fleuve 
St. Laurent.

O « aune1 M.

MMWalter Clech.POUPÉES, ARCHES UE NOÉ,
POLICHINELLES, CHEVAUX BERÇANTS,

TRAINEAUX, BERCEAUX DE POUPÉE, 
PETITS SERVICES A THÉ, HUILIERS,

CARAEFES, VERRES A V N. ALBUMS,
SATCHELS. PORTE-MONNAIE,

TASSES A MOUSTACHE,

t
Assemblée

Les d-OKs et messieurs pr« t c- 
leurs de l’Orphelinat St Joseph 
sont instamment priés d’assister à 
l’assemblée particulière et générale 
qui aura lieu dimanche prochain, à 
4 Heures de Tapies midi, dans les 
salles mêmes de l’institution pour 
affaires importantes.

DANS LA CAPITALE 9mm âx 
9mm «astre ma|/

Cercle dee Familles
La conférence du Cercle des Fa

milles sera donnée dimanche soir, 
le 9 courant, à l’Institut Canadien 
par M. Chs Caron, ex-zouave ponti
fical, sujet : 44 Esquisse sur 1 >s évé
nements de 1886.”

Chant et musique. Admission, 
10 cents.

■AtkaEeMM4‘ Car loti os les ualions ont bu 
du vin de la fureur de son impudi
cité, et les rois de la terre se sont 
prostitués avec elle, et 1 s mar
chands de la tnrre se sont enrichis 
de l’abondance de son luxe.

‘M’entendis encore une autie voix 
du ciel qui disait : Sortez de Baby
lone, mon peup e, de peur que, par
ticipant à se péchés, vous n’ay»z 
aussi part à ses plaies ;

“ Car ses péchés sont montés 
jusq. ’au cief, et Dieu s’est souvenu 
de Sts iniquités.

“ Rendez-lui la pareille, rendez 
lui le double de ce qu’elle vous à 
fait, versez lui à boire au double 
dans la coupe où elle vous a versé 
à boire.

“ Autant qu’elle s’est enorgueil’ie 
et s’est plongée dans les delices, 
faites lui sou/frir autant de tour 
ment et d’affliction ; parce qu’elle 
dit en son cœur : Je suis assise

LAMPES DE FANTAISIE,
RÉVEIL-MATIN, CUILLÈRES EN ARGENT,

COUTEAU A D’ÉBITER,
CRYSTAL COLORÉ, PORCELAINE, Etc., Etc, Etc.

LE <Une cf rlmonle Intéressante

E. D. D'ORSOITIÎBITS, Ce matin, a la chapelle du Cou- 
vf nt dns Sœurs Grises, S i Grandeur 

Le temps qn’ii fait ; Mgr l’Archevêque présidait à une
La froide température se continue cérémonie de prise d’IIabit. Mon- 

nous sieur le grand Vicaire Rouihier 
avait une raison toute particulière 
d’y prendre part. Sa nièce, made
moiselle Corbeil, en religion, sœur 
sainte Gu iule, était au nombre des 
heureuses novices qui échangeaient 
l’habit du sièc'e pour celle robe 
grise, ce voile noir, qui pourtant 
peut s’appeler les livrées du ciel, il 
y avait plusieu s du ces jeunes vier
ges dont on peu. dire qu’elles choi
sissent “ la meilleure part,” la part 
des sacrifices et de l’abnégation 
constante, mais aussi la pari de paix 
et de bonheur dont b monde ne sau
rait comprendre la largeur ni la 
profondeur. Tout ceci fut fort bien 
dit dans le sermon qu’y prêcha le 
Rév. M Routiner, Vicaire général, 
un grand m mbre de prêtres assis
taient dans le sanctuaire, plusieurs 
des parents et fies am.s de 
avaient ausri dus p'acvs d honneur. 
Parmi les heureuses débutantes, 
était mademoiselle Hogan,élève du 
Pensionnat de N. D. du Sacré-Cœur, 
fille de monsieur James H igau, de 
la Gatineau. Un bon nombre des 
amies de classe de mn demoiselle 
Hogan,(en religion Sbui Mi ieThé
rèse), lui firent cortege.
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Ottawa.sans interruption ; ce malin, 
sommes gratifiés d’un froid que ne 
désavouerait pas les habitants du 
Groenland.S. ROGERS et FILS

Entrepreneurs de Pompes Funèbres
15, rue St. NIOHOI.AS',

OTTAWA.

LA PAR
Société St Antoine de Pndone

Les élections de c-lte société ont 
eu lieu hier soir. Les messieurs 
suivants ont été élus officiers pour 
I année courante :

Président—Dr L L Voligoy.
1er vice président—J P M Lecourt.
2ème vice président—J B Lamon

tagne.
. Sec-archiviste-Théophile Fortier.

Asst S.c archiviste— II Proulx,
Sec. correspondant— F X R Sau

Asst correspondant—F X Paquet.
Tréiorier—J D Gareau.
Asst. trésorier—J F Dionne.
1er percepteur—J A Morin.
-2eut: percepteur—L A Rocque.
Asst. percepteur—L Dubuc.
Bibliothécaire—C U D meet.
Asst. bibiiothéciire—P Prod hom

me.
Auditeurs—0 Dionne, Fis Lover.
Comm. ordonnateur— Aug Go 

gnon.
Girdien -Z Dumoulin.
Comité d’enquête—Médard Beau

doin, président ; Franço s Déry, 
Félix Ouellette, M. Loyer, Jos Gou
let. Louis Goneau, père ; Léon Lan 
glois.

Malgré lei 
ques du Mail 
nald et les 
libéraux cor 
garder ce jo 
du parti et a 
ment de Sir.

Mais voici 
voici un act< 
nement qui 
est sincère di 
Mail : nous 1 
nomination 
français dam 
M. Charles E

Cette nomi 
une répudiât! 
Mail à l’égar 
çaise croisse 
m:èrement, p 
nomination d 
et secondeme 
dieu avait, à ! 
1886, condam 
plus sévères 
du Mail et ce 
présentée à s 
lui-même lori 
comté d’Essex 

Voici ce qu 
grain, aujour 
nateur Casgra 
de président 
raie conserv 
dans l’adresse 
le 16 décembr 

“ Nous reg: 
désapprouvom 
qui traite les q 
et de races d’u 
à blesser les pi 
lités de nos co 
duite dans un 
nôtre ne peut ' 
ble. Une telle 
d’un journal q 
ne le support 
qui même mai 
duire le part 
cette province, 
avec le passé d 
et avec l’exeo 
donné dans v< 
pendant laqui 
efforcé en hom 
ges, tolérant el 
niser, unir et t 
lation et non pi 
tage des points 
rence. ”

La nominatii 
leur de l’homm 
paroles indique 
claire possible 
Donald ne joue 
me les libéraui 
qu’il nomme à 
neur l’homme 
si fièrement la (

1:o:----- comme reine ; je ne suis point veuve, 
et je ne verrai point de deuil.

“ C’est pourquoi ses plaies, la 
mortalité, le deuil et la famine vieil 
dront en un même jour, et elle sera 
consumée par le leu ; car le Sel 
gneur Dieu qui la jugera, est puis
sant.

8@* Residence au disses du Magasin.-%S*

Connections par TélépRtone.

Tous ordres remplis avec promptitude el à de bonnes conditions.

cer.

I * * *
, vertu, c’est...... ; mais
ü’abord vous citer un

La luxur 
laissez moi 
extrait de l’Apocalypse de Saint 
Jean.

C’est assez obscur, je vous r -mer-

“ Et les rois de la terre qui se 
sont souillée, et qui ont vécu dans 
Us délices avec elle, pi. ureront sur 
elle else frapperont la poitrine lors 
qu’ils verront la fumé d*son em 
bra semen'.

“ Ils se tiendront loin dans la 
crainte de son supplice, el ils diront; 
Helas ! hélas ! B oylone, la grand 
ville, vnle puissante, comment ta 
condamnation est-elle venue en ce 
moment?...........................................

s novices

cie.

41...... Alors l’un des sept auges
quit.vailles s;pb coupes, vint me 
parler et me dit : Viens, je te mon- 
irerai la condamnation de la grande 
prostituée, qui est assise sur les 
grandes eaux ;

44 Avec laquelle les rois de la terre 
se sont pioslitués, et les habitants 
deâla terre ont été enivres du vin 
de son impudicité.

44 Et il me transporta en esprit 
dans un désert, et je vis une femme 
assise sur une bête de couleur 
écarlate, pleine de noms de blas
phème et qui avait sept têtes el dix 
cornes.

44 Cette femme était vêtue de 
pourpre et u’écarlate, et parée d’or, 
de pierres précieuses et ue perles ; 
elle avait à la main une coupe d’or 
pleine des abominations et de la 
souillure de ses impudicités.

44 Et sur son frout éta%t écrit ce 
nom mystérieux : La grande Baby 
tone, la mère des impudicités el d< s 
abominations de la terre.

Sont les» Meilleur: Libre Echange.

La réduction du revenu et l’abo
lition des timbres sur les médecines 
brevetées ont grandement bénéficié 
aux acheteurs tout en soulageant 
les fabricants. Ceci est surtout le 
cas avec les préparations Green's 
August Hower et Boschee's German 
Syrup, car la réduction de 36cts par 

oz a été employée pour augmenter 
la capacité des bouteilles contenant 
ces remèdes, donnant ainsi un cin
quième de médecines de plus dans 
les bouteilles à 75cts. Le August 
Flower pour la Dyspepsie et affec
tions du foie, et le German Syrup 
pour les rhumes et troubles des 
poumons,*ont peut être la plus forte 
vogue d’aucune médecine dans ce 
monde. L’avantage de plus grandes 
bouteilles sera apprécié par les ma
lades dans chaque ville ou village 
du monde civilisé. Les bouteilles 
échantillons à lOcis sont les mêmes.

I“ .Après cela, j’entendis dans le 
ciel une grande voix, comme d’une 
multitude de personnes, qui di
saient : Haliéluïah 1 Le salut, la 
gloire, l’homme et la puissance 
appartiennent au Seigneur notre 
Dieu.

Car ses jugements sont véritables 
et justes, paice qu’il a jugé la gran
de prostituée, qui a corrompu la 
terre par ses impudicités, et qu’il a 
venge le sang de ses serviteurs 
qu'elle avait répandu de sa main

Toole* ctehfripi'ons «1e Poele* et Fourualsen con^tnniuieiil 
en vente aux Entrepôts de Variété et aux Salle* de 

Fourniture «le Maison,
Anniversaire

Le Canada co nmence aujourd’hui 
sa neuvième année d’existei ce.

532 et 534 RUE SUSSEX. OTTAWA !,Une ear te
La révérende Mère Supérieure 

de l’Orphelinat St Joseph désire 
offrir scs remerciements sincères à 
M McLeod Stewart, maire dOtta 
wa, pour l'envoi gracieux d’un chè 
que de $25, r^çu par l’entremise de 
M. H. A. Gray, du département des 
Travaux Publics.

!\JOSEPH BOY DEN
•• Je via ensuite un ciel nouveau 

et une terre nouvelle ; car le pre 
mier ciel et la première terre étaient 
passés, et la mer n’était plus.

44 Et moi, Jean, je vis la sainte 
cité, la nui.vdlle Jérusalem, 
descendait du ciel d’auprisde Dieu, 
Ornée comme une épouse qui s’esi 
parée oour son époux ”

* * *

Landry et Julien A travers la glaee
Un cultivateur qui s’en retour

nait chez lui hier soir en voiture, 
a failli perdre ses chevaux en tra 
versant vis-à vis de Rochesterville, 
la glace ayant cédé sous la trop 
lourde charge de sa voiture. Ce 
n’est qu’avec beaucoup de difficulté 
que plusieurs hommes purent 
réussir à retirer chevaux et voi
ture de ce lieu dangereux.

Iqui
44 Je vis cette lemme enivrée du 

sang des saints et du sang des mar
tyrs de Jésus ; et la voyant, je fus 
saisi d un grand étonuement.

14 Et l’ange me dit : Pourquoi 
t’étonnes-tu ? Je te découvrirai le 
mystère de la femme, et de la bête 
qui la porte, et qui a s-ept têtes et 
dix cornes.

44 La bête que tu as vue, a été, et 
n’est plus: elle doit monter de 
Tabime et s’en aller à la perdition ; 
elles habitant- de la ten e, dont 
es noms ne sont pas écrits dans le 
livre de vie dès la ciéation du 
moude, s’étonneront en voyant la 
bête qui était, et qui n’est plus, 
men qu’< lie soit.

4* C'est ici qu'il faut un esprit in- 
tel'igent et qui ait de la sagesse. 
Les &ept têtes sont sept montagnes 
sur lesquelles U femme est assise.

44 Et ca sont aussi sept rois, dont 
cinq sont tombés ; il en reste un, 
et l’autre n’est point encore venu, 
et quand il sera venu, il ne durera 
qu’un peu de temps.

44 Et la bêle qui était, et qui u’est 
plus, est le huitième roi ; eile vient 
des sept, et elle s’en va à la perdi
tion.

PLOMBEÜRS SANITAIRES, )

Je disais doue : la luxur j, vtrtu, 
c’est...; mais, attendez, à quoi bon 

r ? laissez-rnoi d’abord

Avis aux Mères—Le Sirop Cal 
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, so t d’autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le 44 Sirop Calmant de Ma
dame Winslowet n’en prenez pas 
d’autre sorte.

t------ET POSEURS DE--------
vous presse 
vous citer quelques vers de feu 
Hugo :G1Z et ÎIYUX, V pareils de (hatffage à iVau Uiaude. Société de prêt» et placement»

Une assemblée de la compagnie 
de prêts et épargnes de la Puissance 
a eu lieu mercredi soir à l’hôtel de 
ville. Les messieurs dont les noms 
suivent étaient présents:

A. D. Decelles.P.H.Chabol, James 
Gordon. J. C. Halkett, du départe
ment de la marine, Dr Church.
Gapt. F. Gourdeau, R. W. Venning,
D. Ewart, John Hodgins, J. B. Jark 
son, T. Armstrong, M. McRae, Col.
Macoherson, A. M. Burgess, député- 
ministre de l'intérieur, J. Hardie, 
département de la marine, W. S.
Pettigrew et Fred. Alexander.

Le but pour lequel cette compa 
gnie a été fondée .stde fournir un 
mod - sûr et profitable pour le pla 
cernent de l’argent souscrit par les 
actionnaires et de leur procurer les . 
moyens de construire des édifices. ; .si», de Fienr »•. i. pn«r so.t».

M. J. Hardie occupait le fauteuil ;1 t'“e* A- s*
M. Pettigrew agissait comme secré
taire. Après lecture de la constitu 
lion, qui souleva une courte discus 
sion, le nombre des directeurs fut 
fixé à neuf, dont cinq formeront 
un quorum. Voici les noms des 
messieurs choisis comme directeurs:
Pour trois aus, le ma re Stewart, le 
député ministre de l’Intérieur Bur 
gess et M. P. H. Chabot ; pour deux 

le Col. Macpherson et MM.
Ewart et Gordon ; pour un an, MM 
Decelles, McRae et A H. Taylor.

La compagnie est régulièrement 
incorporée else propose défaire des 
transactions non seulement locales 
mais dans toute la Province. Les 
actions sont de $109 chaque.

“ Oh ! n’insultez jamais une lemme qui 
[tombe ;

Qui sait sous quel fardeau la pauvre àcne 
[succombe ?

Qui sait combien de jours sa faim a com
battu ?

Quand le vent du malheur ébranlait leur

Qui de no as n'a pas vu ces pauvres âmes 
[brisées

S’y crem;-orner longtemps de leu-s mains 
[épuisées,

Comme au bout d'uue branche on voit 
* [étinceler 

Une gou le de plu e où le soieil vient 
Lbr lier,

Qu’on seeoue avec l’arbre, et qui iremble 
[el qui luite ;

Perle bViot de tomber, fange après sa 
[chute.

La fiute en est à nou*, à toi riche, à t m or 
Cette lange^d’aiileurs contient l’eau pure 

[encor.
Pour que la goutte d’eiu sorte de lu pous-

fsière
Et îedevienne perle d ns sa spleodeur 

[première,
Il s flh ! c’est ainsi que tout remonte au 

[jour,
D’un rayon de soleil ou d’un rayon d’a-

OIT DONNE L’ESTIMATION DES TRAVAUX. il

OTTAWA.
G. J. JULIEN.N. LANDRY.

Ottawa, 11 Déc, 1886.
I

BERN RD SIM RD
DOUCHER

CONFISERIES !
PATISSERIES.

Pa.-te Canadien-Français
A. TRUDEL et Frère,

ffanveauté* dan» le» étoffe» A robe» 
i P. Uoehon. i *Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits 

et viandes, et No 1 marché Ouest
HULL

Plaintes—On ne peut pas tout 
avoir. Un dyspeptique de vieille 
date se plaint de ce que le remède 
du Dr Sey n’est pas aussi délicieux 
à prendre que certaines préparations 
dont il avait toujours fait usage. Si 
ce monsisur a en vue de flitter son 
palais, il lui est bien facile de le 
frire; les confiseurs ne manquent 

Mais s’il veut se guérir, c’est 
l’action du remède et non le goût 
qu’il doit considérer. S’il l’avait 
fait dès le commincement, en pre
nant un véritable remède comme 
le remède du Dr Sey, il y a peut- 
être longtemps que sa dyspepsie 
aurait disparu.

44 Et les dix cornes que tu as 
vues, sont dix rois qui u’ont pas 
encore commencé à régner, ; mais 
ns recevront la puissance comme 
rois, avec la hôte, pour un peu de 
temps.

“ Ges rois ont un même dessein, 
et ils douueut leur puissance et 
1 ;ur autorité à la bêle.

44 Ils combattent contre l’Agneau, 
mais l’Agneau les vaincra parce 
qu’il est le 8-rigueur des seigneurs, 
et le Roi des rois ; et ceux qui sont 
avtc lui, sont les appelés, les élus 
et les fidèles.

44 Eusuite il me dit : Les eaux 
que tu as vues, sur lesquelles la 
prostituée est assise, sont des peu
ples, et une multitude, et des na- 
tio is et des langues.

•4 Et les du comes que tu as vues 
à la tête, sont ceux qui bal 
ront la prostituée, qui la rendront 
désolée et nue, qui mangeront se» 
chaiia, et qui ta h.ûluroni dans le

PROPRIETAIRES. M. SIM \RD remerci* aea nombreuaee pre 
tiques et le public de Hull de l’encourage 
•nent libéral qu’il a reçu jusqu’» présent et 
ie sollicite de no iveau.

M. SIMARD a toujours en mains un aaaor- 
timeut complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMEES, toujour» de première 
qualité.

Lee ordres seront exécutée promptement 
et livrés à domicile gratis* Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

BKHNAIU) SIMARD.
BOUCHER

540. RUB SUSSEX.
(Ancien poste de M Brod rick )

f MM. Trudel désirent informer l*‘ public 
d’Ultawa et des environs qu’.l tiend oui 
constamment à leur nouveau poste tout- s 
les conlisenes désirables qu’ils manuf.ic- 
tureront eux-mêmes; Ids q ie pa n-dn- 
savoie, pour dîner de nvees a lourlôn-s 
bmbonsd) toute sorte, gâ ta jx, bhcuits, 
dragées et tout <e q il se trou e généra
lement dans un établissement do premiere

Les lou'signés, par, leur longue expé
rience dans cette ligi.e -le commerce tout 
en mesure de donner satisfaction à to as el 
comptent tur l’eucourageme it ibérul des 
Canadiens-français ae la capitale H du 
public en général.

Ou lera b en de v^n!r faire une visile.

Ah 1 malheur à celui qui laisse la débau-

P1 inter la premier clou sous sa mamelle 
[gauche.

Le cœur d’unhomm) vierge est un vase 
[profond ;

Hi le première eau qu’on y verso est im-

La m-r y passerait sans laver la souiuure ; 
G tr l'abl n est i nmen e et la tach i est 

[au foud.’

NOS ECHEV
FRjfipas.

ans

L’Union Nationale Le nouveau ( 
titué d’après les 
sera l’un des i 
core existé à Ott 

Nous croyons 
leurs en metti 
quelques noies 
nos êchevins Ca 

l’echev 
est le représenta 
il fut élu en pre 
il fit ses preuvei 
des finances et 
dans le comité d 
M. Germain aur: 
me année coma 
sell à la tin de 
actuel.

ABONNEZ-VuUS AU

Grand Journal
“L’DNION NATIONALE”

PUBLIE A OTTAWA ET A HULL.
$1.00 par année seulement.

mm*
La luxure, venu—nous disons 

donc,—c’est...le mariage et loules 
ses joies saintes.

Nous parlerons plus tard de cel 
intéressant côté de la vie.

«S1
A. TRUDEL et Frère.

Contis -urs. AmocUUq n de. cochers de pLsee
Une rseemblés de cette associa 

lion a eu lieu hier soir 
tion d : ses officiers, 
résultat : MM. John Hutton, prési
dent ; A. Aub.chon, vice-président, 
réélu ; John Regan, secrétaire, 
réélu ; Michael Hay--, trésorier, ré- 

Les syndics sont MM. P. 
Buckley, G. Ricard et N. Helmers. 
L’association tiendra une nouvelit- 
assemblée le premier vendredi de 
février dans le but de former un 
comité pour la protection du public 
voyageur.

Ottawa, ter D:c., 1886, 1m Assamblée d'actionnaires
ur l’elec 

voici le
po

EnR. L aPIERB-B
Tailleur

113 —RUE RIDE iU — lf.3

Rideau House

8 pages de lecture [toutes les semaines. 
Donne les j rix du marche d’O.tawa.

Pa ait le Vendredi et est déposé à la 
poste ass-fz tô. pour qui les cultivateurs le 
reçoivent le dimanche.

Envie.

u L’Envie est une tristesse que
l’on conçoit du bien du prochain.”
Le Peut Catéchisme.
“ L1 tri la sombra envie, à t’œil timide et 

[ ouche.
Ver ant sur des lauriers les poisons de sa 

[bouche ;
Le jour blesse ses y out d .ns l’ombre étin- 

[celanl ;
Triste amant 4 e morte, e le hait les vi

vante.”
(▼•LTAJK* )

A VIS est donné par le présent que l’as- 
ZTl semblée générale annuelle des ac
tionnaires de la Compigi ie de chemin de 
fer de Colonisathn dt: L e Temis^amingue 
aura lieu à l’ar hevôibé d’Ottawa. LUNDI 
le dix-seï t ème jour d) janvier 1887, a 8 
heures p.m., dans le but d’autoriser l’emis- 
sio i d’obligations, suivant Pint ration de 
l’article quatorze de la charte de la dits 
corn pagine.

Par ordre du conseil d j direction,

feu
44 Car Dieu leur a mis au cœur 

d’txéuuier ce qu’il lui pial’, €t 
d'avoir un mô ne dessein, tt de don
ner leur royaume à la hôte, jus 
qu’à ce que 1 s paroles de Dieu 
soient accomplies.

44 Et la femme que tu as vue, 
c’est la grande ville qui règne sur 
les reis de la terre.

Magnifiques chromo» donnés en pr.me 
pour abunuemout paye d’avance.

M. ISRAEL DUMAIS, notaire.
Agent générai.

166 RUE PRINCIPALE, 
HULL.

N.B -#N BKMANWK des sous-agenU

élu.Perse» voisine «le M. Tho» Rlrkelt 
OTTAWA

M. Lapierre désire in orme 
et ancienne» praii jues qu il vient de ré
ouvrir sa boutique de tailiturà l’eudroil 
ci-haut, megtsin «te û. A. B ai- ou il don
aéra satisfaction à tous.

•llawa 11 déc. 1886—Ira,

îes émis

LA98ALLE GJUVELLE, 
Sac -Trésorier|

•itiws, S janvi'r 1887
'


